
  Leçon 17 : les mouvements nationaux en Europe au 

19ème siècle 

I. La montée des mouvements nationaux après 1815 (nationalisme) 
En  1815, lors du congrès de Vienne, les pays vainqueurs de la France de Napoléon 1

er
 (La Sainte Alliance) redessinent 

une carte de l’Europe. Les principes de la Révolution sont ignorés (droit des peuples à disposer d’eux même c’est à 

dire un pays pour chaque peuple). La Hollande contrôle les Belges, la Russie gouverne les Polonais, etc. Des peuples 

opposés à la Sainte alliance se révoltent en 1830 (indépendance de la Belgique) puis en 1848. Parmi ces peuples, les 

Italiens et les Allemands rêvent d’unifier leurs territoires et de chasser les Autrichiens qui les dominent. Cette unité se 

réalise progressivement après 1850 sous l’influence d’Etats devenus riches et industriels : Le Piémont (cap. : Turin) en 

Italie, la Prusse (cap. : Berlin) en Allemagne.  

II. L’unité de l’Italie s’est faite derrière le Piémont 
Le rêve de l’unité italienne est porté par des républicains comme Garibaldi (le guerrier) et Mazzini (le penseur) ainsi 

que par les artistes comme Verdi (son opéra Nabucco est une œuvre patriotique). A partir de 1848, c’est Cavour, le 1er 

ministre du Piémont qui veut unifier toute l’Italie derrière son maître : le roi Victor Emmanuel II.  

Pour cela Cavour recherche et obtient l’alliance de la France de Napoléon III. L’empereur français ne veut pas 

mécontenter le pape mais veut réaliser (comme Napoléon 1
er

) une unité de la seule Italie du nord. Car si toute l’Italie 

est unie, le pape perd ses Etats qui sont au centre.   

En 1859 les Français et Piémontais remportent sur les Autrichiens les éclatantes victoires de Magenta et de Solférino. 

Pendant ce temps les chemises rouges de Garibaldi  font la conquête du sud (Naples). Napoléon III se retire de la 

guerre et protège Rome car il craint que les Etats du pape soient conquis. En 1860, Victor Emmanuel II est 

cependant bien le roi d’une Italie incomplète mais réunifiée. Profitant de la défaite française de 1870, les 

Piémontais s’installent à Rome dont ils font leur capitale malgré le mécontentement du pape Pie IX.    

III. L’unité de l’Allemagne s’est faite derrière la Prusse  
En 1850, l’Allemagne est un puzzle de 39 Etats. Le plus puissant de ces Etats est la Prusse. Le Premier Ministre (= 

chancelier) prussien est Bismarck. Il veut faire l’unité de l’Allemagne derrière le roi de Prusse (Frédéric Guillaume). 

Mais en Allemagne les Etats catholiques (Bavière)  se méfient des Prussiens protestants et préfèrent la domination 

autrichienne.   Bismarck développe une puissante armée. Puis il unit de plus en plus d’Etats allemands en se tournant 

victorieusement contre le Danemark (1865) puis contre l’Autriche dont l’armée est battue à Sadowa (1866). Jouant 

habilement contre Napoléon III, il réussit à regrouper contre la France tous les Etats allemands dans une campagne 

victorieuse (1870) qui conduit les Allemands jusqu’à Paris. A Versailles, en février 1871, Bismarck peut être fier 

lorsque dans la galerie des glaces est proclamé l’empire allemand dont Frédéric Guillaume est l’empereur. Il 

annexe à l’empire allemand 3 départements français d’Alsace et Lorraine. Enfin il favorise le rétablissement de la 

république à Paris pensant que ce régime politique affaiblira durablement la France. 
1) Nom et date du congrès qui réunit les pays vainqueurs de la France de Napoléon 1er 2) Quel pays empêche l’unité allemande et 

italienne ? 3) Quels sont les deux Etats (et leurs capitales) en Allemagne et Italie qui réalisent l’unité ? 4) Noms de 3 patriotes 

italiens ? 5) 4 Noms des premiers ministres piémontais et prussien et de leurs rois ?  6) Avec qui s’allie le Piémont pour battre les 

Autrichiens ? 7) Pourquoi Napoléon III se retire de la guerre après Solférino ? ? 8) Qu’attendent les Piémontais pour prendre 

Rome ? 9) Qui se méfie les Prussiens ?   10) Quels sont les 3 pays battus par les Prussiens ? 11) Que s’est-il passé à Versailles en 

février 1871 ? 12) Que prennent les Allemands aux français en 1871 ? 13) Que fait Bismarck pour « affaiblir la France » ? 

14) § ARGUMENTE : en 6 lignes, présentez le mouvement national et les étapes des unités allemande et italienne.  

 


